
ENTRE PARENT(S)

Longtemps je me suis réveillé de bonne heure (comme si je devais quitter plus tôt que 

prévu les  miasmes pestilentiels  des  rêves pour retrouver  les  éclats  éblouissants  de la  réalité, 

comme si celui que j’étais cette nuit encore (ce demi-dieu doté d’un courage à nul autre pareil et 

qui ne cesse de voler d’exploits en prouesses afin de défendre les faibles et de pourfendre les 

méchants (tel le chevalier sans peur et sans cervelle, le trop fameux Don Quichotte qui prend les 

moulins pour d’abominables géants, fils de Gaïa et d’Ouranos, et se jette sur eux, la lance pointée 

sur les ailes qui tournent et tournent et tournent, et l’envoient retrouver les étoiles (alors que moi, 

les étoiles, je les regarde scintiller de ma fenêtre largement ouverte sur cette nuit d’été, cette 

longue nuit où je ne réussis pas à m’endormir, angoissé par ce temps qui passe de plus en plus 

vite et qui s’en va (ou plutôt, comme nous le dit si justement le poète, le temps non mais nous 

nous en allons (certes, nous nous en allons mais où ? et jamais les réponses à cette question ne 

m’ont satisfait, (et c’est pourquoi je reste là, terrorisé, devant cet univers immense (non, ce n’est 

pas cela, incommensurable c’est mieux, mais ça fait prétentieux, alors insondable ? voilà, c’est ça, 

insondable, bien qu’on commence à le sonder (mais peut-on appeler sondage ces petits sauts de 

puce de capsules vers la Lune ou vers Mars ? ou même plus loin vers Jupiter ? ou vers je ne sais 

quoi (car, en fait, il faut se rendre à l’évidence, nous n’avons même pas réussi à explorer notre 

système solaire (alors que des systèmes solaires, des étoiles comme celles que je vois briller en ce 

moment, il y en a des millions dans notre galaxie (qu’est-ce que je raconte ? des milliards, des 

dizaines de milliards ! et des galaxies, on suppose qu’on pourrait en trouver aussi des milliards (ou 

plutôt "ils supposent", c’est-à-dire les savants, les astronomes qui élaborent des théories sans 

pouvoir  les vérifier réellement (car comment voulez-vous qu’ils puissent nous montrer que les 

galaxies  sont  en  train  de  s’éloigner  les  unes  des  autres  et  que  l’univers  est  en  train  de 

s’expansionner ? (je sais, le mot n’existe pas, et c’est bien dommage parce que ça veut bien dire 

ce que ça veut dire, (alors moi, je fais comme les astronomes, je crée un mot sans vérifier s’il 

existe  réellement,  on  verra  plus  tard  (et  c’est  pourquoi  moi,  je  ne  crois  pas  à  leur  big 

bang !(comment voulez-vous que tout l’univers avec ses milliards de galaxies qui contiennent des 

milliards de soleils avec leurs milliards de planètes ait été, avant l’explosion et l’expansion, une 

minuscule masse de quelques millimètres ? c’est dingue non ! (encore plus dingue que de croire 

en un dieu créant tout (non seulement la terre, non seulement le soleil, non seulement le système 

solaire,  mais  aussi  toutes  les  étoiles,  toutes  les  galaxies,  tout  l’univers  (pour  finir  par  créer 

l’homme, (enfin je veux dire l’homme et la femme, car il faut l’avouer, la femme est indispensable 



(comment voulez-vous que l’homme, s’il est tout seul, se perpétue ? ( ah, il aurait l’air bien malin 

l’élu de dieu qui, paraît-il, l’a fait à son image ! (quelle belle image il donne de dieu, ce gringalet 

qui se pense le plus fort, le plus intelligent, le plus savant, le plus doué, le plus adroit, le plus je ne 

sais  quoi !  (alors qu’il  n’est  pas plus  important  que l’insecte microscopique (qui,  d’ailleurs,  lui 

survivra, car bientôt, à peine un siècle prétendent les experts, (mais les experts disent souvent 

n’importe quoi, (la preuve, il y a vingt ans, ils prétendaient que la terre se refroidissait, tout ça 

parce  qu’on  avait  eu deux hivers  un  peu plus  rudes (alors  que  maintenant,  la  mode est  au 

réchauffement, à cause des activités humaines et de leurs pollutions (l’industrie, les voitures, les 

centrales thermiques, je ne sais quoi encore, les pets des vaches, pourquoi pas ? bref, l’émission 

de CO2, ou plutôt de chlorofluorocarbone qui détruit la couche d’ozone (ce gaz bleu et odorant, 

dangereux à respirer, mais devenu notre protecteur quand il se trouve dans l’ozonosphère et qu’il 

nous protége des U.V. les plus dangereux en les absorbant (et vous pouvez constater que je suis 

plutôt calé sur la question, je me suis renseigné, bien sûr ! (non pas parce que je suis inquiet en 

ce qui me concerne,(dans un siècle, ça fera un sacré bout de temps que je ne serai plus là (et le 

plus vite ça sera fait, mieux ça vaudra, car je sens que ne suis plus dans le coup, que je me fiche 

de tout, que je ne comprends plus rien, que je suis devenu un étranger (mais étranger à quoi, 

mon dieu ? à ce que les politiques racontent de l’avenir, à ce que les scientifiques envisagent 

comme catastrophes (plus de pétrole, plus de gaz, plus de charbon, et avec ça, la planète qui 

grille, les glaciers qui fondent, les mers qui débordent, et avec ça, la population mondiale qui 

augmente vitesse grand V, (alors, voulez-vous me dire comment on va les nourrir tous ces gosses 

à venir ? (parce qu’on a beau dire, les hommes, enfin je veux dire les humains, c’est-à-dire les 

hommes et les femmes, même quand ils sont dans la mélasse, qu’est-ce qu’ils font ? des enfants 

(on appelle ça l’instinct, on a beau se vanter, prétendre qu’on est les plus intelligents, on est 

comme les autres animaux pour perpétuer l’espèce, (et voilà où on en est maintenant, une planète 

surpeuplée qui se déglingue, alors les petits malins, vous avez une solution ? (moi j’en est bien 

une, et même deux, tenez - vous bien, la douce et la dure, (la douce d’abord : obliger tout le 

monde à devenir homo, comme ça, en une génération, plus de naissance, donc, fin de la race 

humaine, (et puis, pas de triche hein ! pas d’insémination artificielle, sinon, toc, la guillotine ! (c’est 

vache, bien sûr que c’est vache, mais c’est moins vache que ma deuxième solution (cependant, 

avant de vous la donner, ma solution vache, je veux préciser que je ne suis pas, au contraire de ce 

que vous pourriez penser, que je ne suis pas, que je n’ai jamais été, et que je ne serai jamais un 

facho,( ça non, je suis un type quelconque qui a ses petites idées à lui, et qui en a marre de se 

faire … vous m’avez compris, j’espère, (par qui ? mais par tous ces mecs qui prétendent vous 

vouloir du bien et qui vous font du mal, qui parlent en votre nom, et qui n’arrêtent pas de vous 

arnaquer (les politiciens, par exemple, mais pas seulement eux, les publicitaires, les banquiers, les 

syndicats, les types des impôts, et puis, les journalistes de la télé, et puis les représentants de 



commerce, et puis… et puis… je ne sais pas, moi, les bons copains, les faux amis, les collègues de 

bureau, ça en fait du monde, hein ? (surtout quand on pense qu’il y en a des millions, si ce n’est 

des milliards, de pauvres gars comme moi dans le monde, qui se font avoir par des bandes de 

salauds qui leur volent leur fric ou leur femme, ou les deux à la fois, et qui s’en tirent facile, sans 

que la société les condamne, bien au contraire (car la société, il faut bien le dire, elle est toujours 

du côté du plus fort, du côté du petit malin qui sait pigeonner le crétin des neiges qui a cru dans 

son baratin, (que ce soit la publicité (comme  Directement desservie par les bus,  la résidence 

Opucia,  à  l’architecture  élégante  et  moderne,  est  composée  de  cent  vingt  appartements  qui  

offrent des espaces de vie lumineux et fonctionnels…(à moins que ce soit le discours politique (du 

genre :  Je dois tenir compte de la volonté de tous les français, quelles que soient leurs idées  

politiques, parce que personne ne doit se sentir exclu… (et je pourrais continuer ainsi quitte à vous 

lasser, à ce que vous vous demandiez si je vais continuer à ouvrir ces portes qui ne débouchent 

sur rien (c’est-à-dire sur cet agglomérat de mots vides de sens, (avec, qui plus est, ce titre abstrus 

(car dans ce que, prétentieusement, je nomme texte, il n’est nullement question de parents, et 

encore  moins  de ce  qu’il  peut  y  avoir  entre  eux (alors  à quoi  rime ce gribouillage dépourvu 

d’intérêt ? (à moins que le but ultime de cette logorrhée exaspérante et parfaitement inutile soit 

de, (comme on dit vulgairement : la fermer.) 

Voilà, c’est fait. Et je peux maintenant, après le glissement de ce "s" mal placé, - mais à 

quel titre ? - dévoiler enfin ma 
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